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Année B, 2e dimanche du temps ordinaire

Rassemblons-nous

Ë Donnons-nous quelques nouvelles.

Ë Prions ensemble : Seigneur Jésus, si nous sommes rassemblés, c'est que nous avons accepté l'invitation
de quelqu'un qui a voulu que nous ayons la chance de mieux te connaître et te reconnaître à l'oeuvre dans
notre vie. Accorde-nous d'être les uns pour les autres des personnes qui invitent à marcher à ta suite.
Amen.

Parlons-nous de notre vie

ËË Lisons des faits vécus

- Patricia demande à Gertrude : "Tu ne me donnerais pas un cours de couture?" Patricia lui répond : "Tu
sais, je me débrouille en couture, mais Jeanne-Sophie est tellement meilleure que moi. Si tu veux, je te la
présente."

- Après avoir suivi le cours de couture de Jeanne-Sophie, Patricia dit à Marguerite : "J'ai trouvé la meilleure
professeure de couture qu'il est possible de trouver. Il me semble que toi aussi, tu aimerais suivre le cours
qu'elle donne." Et elle entraîne Marguerite à venir avec elle pour apprendre la couture.

ËË Réfléchissons ensemble

- Qu'est-ce qui nous rejoint dans ces faits? En avons-nous vécu de semblables?
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- Que pensons-nous de la réponse que fait Gertrude à Patricia? Si nous étions Patricia, comment réagirions-
nous à la réponse de Gertrude?

- Dans une situation semblable à celle de Gertrude, sommes-nous portés à agir de la même manière?
Pourquoi?

- Qu'est-ce qui peut motiver Patricia à inviter Marguerite à suivre le cours donné par Jeanne-Sophie?

- Nous est-il déjà arrivé d'avoir vécu une expérience assez enrichissante pour vouloir proposer à d'autres de
vivre la même expérience? de rencontrer quelqu'un d'assez signifiant pour nous que nous avons voulu
présenter cette personne à d'autres? Comment cela s'est-il passé?

Laissons-nous rejoindre par l'Évangile

ËË Lisons Jean 1,35-42

ËË Dialoguons entre nous

- Y a-t-il quelque chose dans cette page d'évangile qui rejoigne ce dont nous avons parlé précédemment?

- Jean le Baptiseur avait lui-même des disciples (v. 35). Qu'est-ce qui a pu le motiver à leur présenter
Jésus? Quel risque a-t-il pris?

- Qui, dans notre vie, a su nous présenter Jésus? Comment cela s'est-il passé? Qu'est-ce qui nous a donné
le goût de chercher Jésus? de le rencontrer? de marcher à sa suite?

- Une fois que nous avons fait, dans notre vie, l'expérience de la rencontre de Jésus, nous est-il arrivé de
vouloir le faire connaître à d'autres personnes? A qui? Pourquoi à ces personnes? Comment avons-nous
procédé?

- Quand nous souhaitons que d'autres personnes fassent l'expérience de la rencontre de Jésus et devien-
nent ses disciples, que voulons-nous leur dire de Jésus?

Entendons l'appel de l'Évangile

- Dans un moment de silence, réfléchissons personnellement à l'appel que cette page d'évangile nous fait
entendre.  Demandons-nous : "Qu'est-ce que je peux faire pour que d'autres aient le goût de connaître et
de suivre Jésus? Qu'est-ce que je décide de faire pour que cela se produise chez les membres de ma
famille, de mon voisinage, de mon milieu de travail"?
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- Après avoir réfléchi personnellement, demandons-nous si, comme groupe, nous pouvons donner le goût à
d'autres de reconnaître Jésus à l'oeuvre dans la vie du monde. Pour que des gens blessés par la vie
reconnaissent que l'action de Jésus continue à s'accomplir dans la vie de ses disciples, que décidons-
nous de faire?

 Prions ensemble

1. Seigneur Jésus, quand tu nous demandes comme aux disciples de Jean : "Que cherchez-vous", nous te
répondons :

R. Nous cherchons en toi l'Ami qui nous appelle à l'espérance.

2. Seigneur Jésus, quand tu nous demandes comme aux disciples de Jean : "Que cherchez-vous", nous te
répondons :

R. Nous cherchons en toi le Guide qui nous conduit vers les autres qui ont besoin de notre présence.

3. Seigneur Jésus, quand tu nous demandes comme aux disciples de Jean : "Que cherchez-vous", nous te
répondons :

R. Nous cherchons en toi le Sauveur du monde qui nous mène au Père.

(Chaque personne peut formuler une intention de prière)
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COMMENTAIRE DE L'EVANGILE : Jean 1,35-42

Les premiers mots de Jésus

Les parents se souviennent habituellement des premiers mots de leur enfant. Même s'ils sont le
plus souvent les seuls à le comprendre, ils gardent dans leur mémoire ce moment où ils ont reconnu un
sens dans les sons articulés par leur fils ou leur fille.

Dans chacun des évangiles, les premières paroles de Jésus qui sont rapportées sont différentes. Il
ne s'agit jamais des premiers mots de Jésus enfant. Chaque évangéliste a choisi comme première citation,
une phrase qui lui paraissait représentative de l'image de Jésus qu'il voulait transmettre. Dans l'évangile de
Jean, ces premiers mots prennent la forme d'une question : Que cherchez-vous? (v. 38).

L'importance du témoignage

Dès le début de son évangile, Jean a présenté le Baptiste comme le témoin par excellence, celui par
qui on peut accéder à la lumière (Jean 1,6-8). Car c'est à travers le  témoignage de quelqu'un que se fait la
découverte de la personne de Jésus : la parole de Jean le Baptiste : voici l'agneau de Dieu (v. 36) oriente
ses deux disciples vers ce personnage à qui leur maître a décerné ce titre mystérieux. Jean ne leur explique
pas la totalité du mystère, il les met sur la voie de la rencontre avec Jésus lui-même. Le premier geste des
compagnons de Jean consiste à suivre Jésus (v. 37) ce qui est justement l'attitude caractéristique du
disciple.

Le dialogue avec Jésus

La conversation entre les disciples de Jean et Jésus, conversation qui sera déterminante pour
l'avenir, paraît d'une banalité décourageante.  Cependant, à travers ces quelques mots, l'évangéliste
réussit à introduire presque tous les termes qui dans la suite de l'évangile, désigneront la relation avec
Jésus et, à travers lui, avec le Père : chercher, venir, voir, demeurer. On perçoit à travers ces verbes, les
étapes d'un cheminement qui peut devenir exemplaire pour tout croyant. Le but ultime de la démarche étant
de demeurer en Jésus : Celui qui demeure en moi et moi en lui, celui-là porte beaucoup de fruits (Jean
15,5).

De Jean à André à Simon

Celui qui a rencontré Jésus ne peut pas garder pour lui seul sa découverte. L'Evangile est néces-
sairement «contagieux». Ainsi, après ce premier contact avec Jésus, André s'empresse-t-il de communiquer
à son frère l'expérience qu'il a vécue : nous avons trouvé le Messie  (v. 41).

C'est ainsi que depuis les origines se transmet la Bonne Nouvelle. D'un témoin à l'autre et d'une
génération à l'autre les croyantes et les croyants proclament leur foi et guident vers le Seigneur tous ceux
et celles qui sont à sa recherche, souvent même sans le savoir, tous ceux et celles à qui Jésus dit, encore
aujourd'hui :Que cherchez-vous?


